
 

 

 

 

IX° Journée mondiale de prière et de réflexion contre la traite des personnes 
2023 

« Respecter le droit, aimer la fidélité, et t’appliquer à marcher avec ton Dieu. » (Michée 6, 8) 

 
Cheminer en dignité 

La 9e édition de la Journée mondiale de prière et de réflexion contre la traite des personnes, 
que nous célébrons autour du 8 février 2023, a comme thème « Cheminer en dignité ».  

Au cours de l'année 2022, nous avons connu des changements majeurs et des situations de 
crise qui se sont aggravées. Dans ce contexte, les personnes souffrant de la violence de la 
traite des personnes et les groupes à risque ont augmenté. Les causes sont à chercher dans 
l'exploitation des vulnérabilités causées par l'instabilité due aux conflits armés, à la violence 
généralisée, aux crises climatiques-environnementales et économiques. Ceux qui tentent 
de fuir à la recherche de sécurité ou de travail se retrouvent à la merci de lois insuffisantes 
pour protéger les migrants, qui se retrouvent plus facilement pris dans les toiles tissées par 
les trafiquants d'êtres humains.  En outre, les trafiquants ont accru leur utilisation des 
technologies de l'information à des fins de recrutement et d'exploitation, en attirant les 
victimes sur les réseaux sociaux et en diffusant de fausses offres d'emploi sur Internet. 

Dans ce contexte, nous sommes appelés à garder l'espoir vivant, ainsi que les valeurs qui 
guident notre être et notre agir. C'est le sens du thème de cette 9e Journée mondiale de 
prière, choisi par un groupe international composé de 10 jeunes représentants 
d'organisations partenairesi et de 4 jeunes experts en communication : 

• Cheminer en dignité, contre la traite des personnes. Notre engagement a pour horizonii, 
vers lequel nous devons nous orienter, la dignité de chaque personne, en ne laissant 
personne de côté : 

o Cheminer les yeux ouverts pour reconnaître à nouveau les processus qui 
conduisent des millions de personnes, en particulier des jeunes, à l'exploitation et 
à la traite des personnes ;  

o Cheminer avec un cœur attentif pour découvrir les chemins quotidiens de 
milliers de personnes en quête de liberté et de dignité, des chemins de soins, 
d'inclusion et d'autonomisation ;  

o Cheminer avec l'espoir qui guide nos pas pour promouvoir des actions de lutte 
contre la traite des personnes qui nous font redécouvrir la dignité, réveiller la joie 
de vivre et libérer l'espoir, en nous laissant inspirer par les jeunes, leur créativité et 
leur force spirituelle.  

o Cheminer ensemble pour construire une culture de la rencontre qui mène à la 
conversion des cœurs et à des sociétés inclusives, capables de démasquer les 
stéréotypes et de protéger les droits de chaque personne. 



 

 

 

 

LA TRAITE DES PERSONNES : UN PROCESSUS QUI RÉDUIT LES PERSONNES À DES 
OBJETS À EXPLOITER 

La traite des personnes est le processus par lequel des personnes sont contraintes ou 
attirées par de fausses perspectives, recrutées, déplacées et forcées à travailler et à vivre 
dans des conditions d'exploitation ou d'abus.  Il s'agit d'une réalité complexe, souvent liée à 
la migration. 

La traite est donc un mouvement qui prend forme dans le dédale des abus et des violences, 
qu'ils soient physiques, psychologiques ou spirituels. Les gens sont défigurés et réduits à 
l'état d'objets à utiliser et à exploiter pour le profit.  

Les victimes de la traite peuvent être contraintes à l'exploitation sexuelle, aux mariages 
d'enfants, aux mariages précoces et aux mariages forcés, ou à l'exploitation du travail dans 
divers domaines tels que l'agriculture, l'hôtellerie, l'exploitation minière et la manufacture, 
la construction ou la pêche. La traite des personnes inclut également le trafic d'organes, la 
mendicité, ou encore le recrutement d'enfants et de jeunes pour des conflits armés. 

L'exploitation implique une restriction de la liberté personnelle et l'exercice d'un pouvoir sur 
la victime par le biais de la violence ou d'une punition réelle ou menacée. La traite prive les 
personnes de leur dignité, de leur pouvoir sur leur propre vie et du droit de vivre librement 
et en sécurité.  

La traite des personnes est un processus, au cours duquel les différents éléments qui 
réduisent la personne à une condition d'exploitation se manifestent progressivement, se 
présentant souvent de manière inattendue. Cela désoriente la victime de la traite, qui ne se 
rend pas compte de la condition d'exploitation, ne réalisant pas que son aspiration de vie, 
de travail et de sécurité a été brisée par la dure réalité de la traite.  Pour mieux saisir, laissons-
nous accompagner par un témoignage : 

« Je travaillais, j'avais une petite échoppe, tout allait bien, jusqu'au jour où, alors que 
je cherchais de meilleures opportunités de salaire, j'ai été approché par une agence 
qui m'a proposé un travail au Moyen-Orient. Je pensais avoir trouvé une opportunité 
unique. Je suis partie avec un cœur plein d'espoir. J’ai eu besoin de temps pour 
réaliser ce qui m'était arrivé. Ils ont pris mes documents, j'ai travaillé sans avoir le 
temps de me reposer, puis j'ai découvert que je n'étais pas payée, et enfin ils m'ont 
retiré ma nourriture.  J'étais désespérée, j'étais traitée comme une esclave. » 

La dignité et la liberté sont également un cheminement lent et de longue haleine qui 
accompagne la personne une fois qu'elle est sortie de la violence de la traite. Continuons à 
écouter notre témoin :  

« Je ne pensais qu'à m'échapper de cette terrible situation. Lors de la première 
tentative d'évasion, j'ai été violée par un chauffeur de taxi à qui j'avais demandé de 



 

 

 

l'aide. Le désespoir m'a poussée à essayer de m'échapper à nouveau ; 
heureusement cette fois j'ai trouvé de l'aide. On m'a emmenée à l'ambassade de 
l'Ouganda d pays où je me trouvais. Après avoir obtenu des documents et trouvé 
quelqu'un pour m'accueillir dans mon pays d'origine, je suis repartie pour l'Ouganda. 
C'était le début d'une nouvelle vie. Lorsque je suis arrivée à l'aéroport, j'ai trouvé deux 
religieuses qui m'ont accueillie et m'ont emmenée chez elles. Elles ont pris soin de 
moi. Elles m'ont emmenée à l'hôpital plusieurs fois pour vérifier ma santé, m'ont 
donnée de la nourriture, des vêtements, de la dignité... J'ai dormi quelques jours de 
suite, je me souviens qu'une des sœurs venait régulièrement vérifier si j'allais bien et 
m'apportait de la nourriture.   

Le jour est venu où j'étais prête à rentrer chez moi. J'avais la force de recommencer, 
je voulais reprendre le travail dans un petit kiosque à moi, comme je l'avais fait 
quelques années auparavant. Les religieuses de Talitha Kum ont rendu ce rêve 
possible. Deux ans se sont écoulés, je vis en Ouganda, j'ai mon propre kiosque, je 
continue à recevoir un accompagnement spirituel et je suis soutenue pour 
poursuivre mon parcours de guérison et reconstruire ma vie dans la dignité. » 

La 9ème édition de la Journée mondiale de prière et de réflexion contre la traite des 
personnes est une invitation à cheminer avec les populations migrantes, en tant que 
pèlerins de la dignité humaine, pèlerins de l'espoir, ensemble, jeunes, adultes et enfants, 
personnes de différentes traditions religieuses, de différentes cultures et de différents âges. 
Ensemble, à la recherche du don qu'est chaque personne, contre toutes les formes 
d'exploitation et de trafic d'êtres humains. Il est fondamental en cette journée d'encourager 
et de multiplier les parcours éducatifs et de sensibilisation. Parce que « chaque changement 
exige un parcours éducatif impliquant tout le monde. Pour cette raison, il est nécessaire de 
construire un “village de l’éducation” où on partage, dans la diversité, l’engagement à créer 
un réseau de relations humaines et ouvertes ». (Message du Saint-Père François pour le lancement 
du pacte éducatif - 12 septembre 2019) 

Sur cette terre, nous sommes tous edes pèlerins. Nous ne devons pas avoir peur de « rêv[er] 
en tant qu’une seule et même humanité, comme des voyageurs partageant la même chair 
humaine, comme des enfants de cette même terre qui nous abrite tous, chacun avec la 
richesse de sa foi ou de ses convictions, chacun avec sa propre voix, tous frères [et sœurs] ». 
(Pape François FT 8) 

 

 
i Les jeunes représentants sont issus des organisations suivantes : Caritas Internationalis, le mouvement des Focolari, 

Talitha Kum, The Clewer Initiative, USMI Rete Anti-Tratta, et UMOFC. 

ii LA DIGNITE HUMAINE EST L’HORIZON DE LA LIBERTE, LA JUSTICE ET LA PAIX : « la reconnaissance de la dignité 

inhérente à tous les membres de la famille humaine et de leurs droits égaux et inaliénables constitue le fondement de 

la liberté, de la justice et de la paix dans le monde » (préambule de la Déclaration universelle des droits de l'homme, 10 

décembre 1948). 


